(e but

A Henri Ghyse.

(e long dec peupliers je marche, le front nu,
Poitrine au vent, les yeux flagellés par la pluie.

Je mavance hagard vers le but inconnu.

Le printempe a deg fleurs dont le parfum mennuie,
(€té promet, [automne offre cec fruite, daspects

Irritante ; [hiver blanc, méme, ect cali de cuie.
Que lec corbeaux, trouant mon ventre de leure becc,
Mangent mon foie, oa cont tant de coléres folles,

Que [air et le coleil blanchiccent mee o¢ cece,

Et, curtout, que le vent emporte mes parolec !






